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ien voulu, malgre leurs nombreuses occupations, nous con­
:Jcrer une grande partie de leur temps, pour effectuer Ia re­
ision de Ia frappe de Ia these. Puissent-i/s recevoir l'assu­
ance de notre profonde gratitude. 

Nous nous devons enfin de remercier chaleureusement 
a personne qui nous a soutenu tout au long de notre 
wrcours oh combien dijficile tant pour nous-memes que 
Jour elle. Que notre reconnaissance trouve son echo chez 
1otre chere femme dont l'excellente contribution a Ia these, 
:7 savoir Ia frappe quasi parfaite, ne depasse en rien le 
soutien moral qu'elle n'a cesse de nous accorder depuis 
tozljours, ajin que nous puissions mener a bien ce travail. 
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AVANT-PROPOS 

Nous devons faire remarquer que nous avons eu 
recours, notamment dans le premier chapitre de Ia these, a Ia 
transcn ptton phonetique de certains termes fran<_;ais et 
arabes. Pour ce qui est des mots franyais, nous nous sommes 
servi, pour les transcrire, des signes de !'alphabet phonetique 
international I 

TABLEAU N° 1 
SYSTEME DE TRANSCRIPTION PHONETIQUE DES MOTS FRAN(:AIS 

VOYELLES CONSONNES 

[ i J il ["' J peur [p J pere [v] vous 

[e) ble [a] le [t] terre [z] zero 

[e) me rei leJ mat in [k] cou lj J je, 
gens 

[a] plat I a: J sans [b) bon [1] lent 

[ (1 J bas ['5] bon [d] dans [R) rue 

[" J mort [ffi] lundi [g] gare [rn] main 

[o] eau SEMI-CONSONNES [f) fleur [n] no us 

[u] roue 

[y] rue 

[0] peu 

En ce qm 
transcri ts en 

[J] yeux 

[w] oui 

[~ J lui 

concerne 
recourant 

les 
au 

[s] sale 

ill chat 

tem1es arabes 
systcme de 

[Jl] agneau 

nous lcs avons 
transcription 

- cf. DUBOIS (Jean) et aJ., Diclionnaire de Unguistique. Paris, 
Librairie Larousse, 1973, pp. 23 - 27. 
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phonetique adopte par Ia Societe astatlque de Paris et repns 
par Blachere et Gaudefroy-Demombynes2 

TABLEAUN°2 
SYSTEME DE TRANSCRIPTION PHONETIQUE DES MOTS ARABES 

NOM TRANSCRIPTION NOM TRANSCRIPTION 

•J.-A hamza ' ~\...;., dad Q 
ul\ alif a olb tc1' t 

<4 ba' b <l.l;, ?cl' z 

ol:. ta' t U!F ayn 

.~ ta' !. u,c gayn g 

~ jim J ,l! fii' f 

oh I] a' Q wt:! qiif q 

<\..,. ha' h w\.5. kaf k 
y v 

Jb dal d r'> lam I 

Jl~ Q.al d ..... mim m . \_) 
,, 

ra r uY nun n 

<,>I j zay z olA. ha' h 

~ sin s JIJ waw w/u 

~ sin s <4 ya' y!i 

~\....., ~ad s 

2_ BLACHERE (Regis), GAUDEFROY-DEMOMBYNES (M.), 
Grammaire de l'arabe classique. Maisonneuve et larose, 3eme ed., 
Paris, 1988, pp. 18 - 19. 
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Noyau de Ia phrase et support essentiel de Ia predica­
tion, le verbe est !'element qui a le plus d'importance dans les 
langues naturelles qui le connaissent, dont, evidemment, le 
franvais et l'arabe_ 

Traduire le verbe est un probleme qui s'impose lors de 
chaque operation traduisante, notamment entre les deux lan­
gues franvaise et arabe. C'est grace a une experience de dix 
ans dans le domaine de !'etude et de l'exercice de Ia traduc­
tion que nous avons ete sensibilise a !'importance de ce sujet 
Notre reflexion a ete guidee par deux phenomenes qui ont 
suscite notre curiosite. D'unc part, comment trois formes 
proprement dites du verbe dans une langue, en !'occurrence 
l'arabe, arrivent-elles a rendre cette multitude de formes ver­
bales du franyais, sans pour autant rien oter a leur effet de 
sens? D'autre part, comment se fait-il que cette meme multi­
tude de formes verbales franvaises est rencontree dans Ia 
langue cible d'un ouvrage traduit a partir d'un texte arabe? 

A fin de satisfaire un be so in que no us estimons impor­
tant non seulement pour une confrontation contrastive des 
deux langues, mais aussi pour toute application de Ia linguis­
tique a Ia traduction, nous avons decide de projeter Ia lu­
miere sur les diverses valeurs exprimees par le verbe ainsi 
que sur les principaux moyens employes dans Ia traduction 
de ce noyau de Ia phrase. 

Afin de limiter l'etendue du sujet qui depasse lcs ambi­
tions du chercheur modeste que nous sommes, nous nous 
sommes contente de l'appliquer a un corpus bilingue bien 
limite. C'est ainsi que nous avons choisi d'une part L 'Etran­
ger d'Albert Camus et deux de ses traductions en arabel : 

I_ Pour eviter, dans Ia mesure du possible, tout probleme pouvant 
decouler d'une eventuelle difference entre le registre de langue 
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celle de Mahmoud Hassan Helmi et celle de Helmi Murad2 
(voir bibliographie), et d'autre part Etoile d'Aozit de Son allah 
Ibrahim et sa traduction en fran9ais par Jean-Fran9ois Four­
cade (voir bibliographie). Notre choix a ete guide par le 
souci d'avoir un ouvrage dans chacune des deux langues qui 
illustre le cote theorique etudie, de sorte que les exemples 
concernant le fran9ais soient tires d'un tcxte integral redige 
en fran9ais (L'Etranger de Camus) et ceux concernant 
l'arabe, d'un texte integral en arabe (Etoile d'Aozit de S. Ibra­
him). La traduction des ouvrages nous permet de faire quel­
ques reflexions sur Ia fa9on dont telle ou telle autre forme 
verbale de chacune des deux langues a pu etre traduite dans 
!'autre. 

Le fran9ais et l'arabe s'inscrivant dans deux systemes 
linguistiques retativement differents, notre travail fera done 
partie des etudes contrastives qui cherchent a opposer le 
systeme verbal de chacune des deux langues, sans pour au­
tant pretendre etablir un parallele parfait entre eux. D'autre 
part, les problemes poses par chacune des deux langues, 
etant, nous allons Ie voir, de nature parfois tres differente, les 

employe par les traducteurs de l'ouvrage, nous avons limite notre 
choix des textes traduits a deux traducteurs egyptiens, laissant de cote 
ceux des traducteurs d'autre nationalite. 

2- Nous avons trouve cinq traductions de L'Etranger de Camus, doni Jes 
deux que nous avons choisies (voir bibliographie p. 323). Une 
sixieme, 6ditee par Dar al-guil a Beyrouth, s'avere etre une replique 
identique du texte de M. H. Helmi. Nous avons cependant ete 
informe par un professeur de Ia Faculte de Lettres a l'llliversite de 
'Ain-Shams, quelques jours avant !'edition de Ia presente these, qu'il 
existe une septieme traduction de cette oeuvre, mais celui-ci a refuse 
de nous en donner Ia reference, voire de nous communiquer le nom 
du traducteur. 
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deux ouvrages objet de notre etude ne constituent qu'un 
cchantillon de !'usage contemporain de ces Iangues (Scion B. 
Pin gaud, L 'Etranger d'Albert Camus demeure jusqu'a nos 
JOUrs l'une des oeuvres les plus lues et Ies plus commentces3). 

C'est., apres _L,__e Petit prince, 
succes des editions Gallimard 
les existent.4 

le plus grand 
depuis qu'el-

I! faudrait, cependant se garder de croire que nous en­
tendons confronter deux oeuvres ou deux auteurs. Notre 
ambition se limite a opposer deux systemes Iinguistiques qui 
posent probleme a toute operation traduisante. Notre objectif 
sera, plus precisement, d'etudier, en particulier, le systeme 
verbal de chacune des deux langues pour examiner a fond Ies 
problemes lies a Ia traduction fidele de cette unite linguisti­
que fort importante dans tout processus de traduction. II s'en 
suit done que le critere le plus important qui nous a guide 
dans notre choix des oeuvres auxquelles sera appliquee notre 
etude est le genre des textes a etudier : il s'agit de deux re­
cits litteraires se reclamant de Ia litterature d'avant­
garde5. D'autre part, notre choix des oeuvres et leurs 
traductions repose sur un autre critere non moins important, 
celui de Ia notoriete bien meritee tant de leurs ccrivains que 
de leurs traducteurs. 

3_ cf P!NGAUD (Bernard), Bernard PINGAUD commenle L'Etranger 
d'Aibert Camus, Paris, Foliotlti:que n° 22, Gal1imard, 1992, p. 17. 

4_ ID. ibid., p. 214. 

5_ cf. KASSEiv!-DRAZ (CezaJ, Opaque and transparent discourse : a 
cont(g,;tire analvsis o( the <<Star of August» and «The mqn of the 
High Dam» by Son'a/lah Ibrahim in A1if, Journal of comparative 
poetics, Criticism and the Avant-garde. n°2, spring 1982, p. 44 note 
n°20. 
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La these se compose de trois chapitres couvrant trois 
des disciplines linguistiques concemees par !'etude du verbe: 
Ia morphologic, Ia syntaxe et Ia semantique. Dans le premier 
chapitre nous faisons une comparaison entre les criteres 
traditionnels de classement du verbe et ceux, modemes, de Ia 
linguistique, qui ont permis d'aboutir it un veritable systeme 
tempore! du verbe franc,;ais. lei les exemples qui viennent it 
l'appui se limitent, dans Ia quasi totalite des cas, au seul 
verbe. Notre point de depart a toujours ete, comme dans les 
autres chapitres de Ia these, le verbe franc,;ais, sauf lorsque Ia 
transition d'un point it un autre exige Je commencement par 
l'exemple arabe. La traduction des verbes des exemples du 
premier chapitre ne les accompagne que dans Ia demiere 
partie du chapitre Otl elle sert it nous renseigner sur les diffe­
rentes manieres de Ia traduction des valeurs principales des 
formes verbales des deux langues. 

Par ailleurs nous etudions egalement dans ce premier 
chapitre Ia relation entre le verbe et Ie pronom personnel en 
nous basant, d'une part sur Ia theorie du mot etablie par 
Maurice Pergnier et, d'autre part sur le fait que les pronoms 
sujet affixes font partie du vcrbe arabe. En outre, dans Ie but 
de mieux analyser Ia relation entre le verbe et le pronom sujet 
affixe, nous appliquons sur le verbe arabe le schema du 
systeme verbal d u frano;:ais elabore par Pinchon ct Coute. 

Nous abordons ensuite certains verbes de nature parti­
culiere, tels que les verbes defectifs, les verbcs plastiqucs et 
aplastiques, les verbes pronominaux, les verbes impcrson­
nels, les verbes auxiliaires et semi-auxiliaires et les formes 
verbales surcomposees. Une observation sur Ia construction 
des verbes nouveaux dans les deux langues vient succeder it 
cette partie du chapitre avant de Ie terminer par une exposi­
tion des diverses fao;:ons dont chacune des formes verbales de 
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Ia conjugaison franyaise et arabe sont Je plus couramment 
traduites lorsqu'elles expriment leur valeur generale. 

II est a noter que dans cette premiere partie de Ia these, 
les exemples arabes avances ainsi que certains terrnes 
franyais et arabes se voient accompagnes de leur 
transcription phonetique. Nous aurions voulu employer 
!'alphabet phonetique international pour Ia transcription 
phonetique des deux langues. Cependant nous avons prefere 
nous conformer a Ia norme en vigueur a cet egard, voulant 
que soient employes, pour Je franyais, !'alphabet phonetique 
international et, pour l'arabe, Je systeme de transcription 
phonetique ado pte par Ia Societe asiatique de Paris (voir 
]'avant -propos). 

Dans le deuxieme chapitre de Ia these, nous etudions le 
verbe du point de vue syntaxique en le situant aussi bien sur 
le plan infrasyntagmatique que sur le plan suprasyntagmati­
que au sein de Ia phrase simple. C'est ainsi que sont abordes 
dans cette partie des problemes tels que Ia position qu'occupe 
le verbe au sein de Ia phrase franyaise et arabe, Ia deplaya­
bilite du verbe, ]'accord du participe passe des verbes prono­
minaux et non pronominaux ainsi que Ia difference entre 
chacun de ces types de verbes et leurs equivalents en arabe. 
Nous evoquons egalement Ia transitivite du verbe ou sa ten­
siOn dans les deux Jangues et Ia relation qu'il a avec ses di­
vers actants. En abordant Ia deplayabilite des divers actants 
nous passons a !'etude de Ia voix ou Ia transformation pas­
sive. Nous n'oublions pas enfin de discuter des elements 
pouvant modifier le sens du verbe, tout en faisant Ia compa­
raison entre Ia phrase avec etre et Ia phrase nominale arabe 
qui differe de Ia phrase nominale du franyais. 

Nous etudions ensuite le verbe dans Ia phrase com­
plexe. La sont evoquees les modifications qu'impose Ia nature 
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